
Unis.

Unis à nos rameaux nous allons dans le vent
laissant dans les rafales au hasard quelques feuilles
qui s'en iront rejoindre au sol les gens d'avant
mais des bourgeons nous poussent et nous laissons le deuil
à ceux qui sont restés abrités sous l'auvent.

Camarades marchons le monde est éternel
le sablier n'a fait qu'amorcer son ouvrage
allons construire ensemble une utopie nouvelle
abandonnons la haine à ceux qui l'encouragent
ils finiront bientôt au fond de leurs poubelles.

Ils se croient si puissants mais nous sommes partout
brins d'herbes que l'on fauche et qui toujours repoussent
arbres déracinés abattant nos atouts
et nos forêts renaissent et l'espoir qui nous pousse
traverse les miroirs et brise les tabous.


